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(rente »n$, et on veut que, n^ die IrgJ- Assemblée de Compiègne , 1 193 , où lo

lime mariage, il soit principalement

recommandahje par spn érudition et sa

vertu. Tout prêtre qui n*a pas reçu fin

titre pour sa subsistance ou qui e»t

•ans patrimoine , doit être à la charge

roi Philippe fait prononcer par des

e'vêques la nullité de son mariage avec

Ingeburgp. Ce fut un parlement plu-

tôt qu'un concile* La reine en appela

au saint Siège.

de l'évêque qni Ta ordonné. U est dé^ Concile de Dalmatic , 1 199, où l'arche-

lenda ans patrons de promettre les vêquedeDioclée, assisté de deux légats

et de six évêqaes , publie douxe canona

qui tendent à réformer les abus et à

établir cp Dalmatie lirs usages de

Rome.
Concile de Vienne, en Dauphiné, laoo.

Dans celui qui se tint Tannée précéden le

bénéSces avant la mort des titulaires.

Défense aussi de posséder plusieurs

dignités ou bénéfices ecclésiastiques,

qui demaifdent soin ou résidence pour

les remplir. On rétablit des écoles gra-

tuites dans les cathédrales ; on défend

aux laïques de mettre des impôts sur

les églises. On veut que les lépreux

soient séparés desautres fidcleSi et qu'ils

soient exempts de U dîme; que les

usuriers publics soient privés de la sé>-

pulture etc. Voir sur le dernier canon

de ce concile la note p. ayg.

(Concile de Véfone, |i84> P?' ^* P^P*
Lucius III , les deux puissantes j con-

coururent enseipble pour réprimer les

hérétiques, patarins, cathares, vao-

dois, qui $p livroient à toute sorte

Il Dijon , le légat Pierre de Capoue j
avoit instruit la cause dUngebuige et

de Philippe-Auguste, mais la sentence

n'avoit pas été rendue, quoiqu'il IVii

assisté de quatre archevêques et de dix-

huit évêques français. Il la prononça à

Vienne qui étoit du territoire de l'em-

pire, et publia s«r toutes les terres du

roi l'interdit fiipneux qui fut rigoureu-

sement observé et dura huit mois : il

ne fut levé qu'après que Philippe eut

repris sa femme légitime.

d'excès contre le clergé. On y usa Concile d'Arles, laoS, par le légat Pierre

contre eux de la même sévérité dont de Casteinau. On y dresta dus rrgle-

les empereurs romains avoieut usé ments pour le gouvernement de celte

contre les circoncellions. Les armai- église.

disteset les roniains rebelles à l'autorité Concile de B|ontélimar, de Valence et de

temporelle du pape, y furent excont- 3aint-Gilles , 1209, on il fut question

munies.

T'Oncile de Constantinople , 1186, par

les patriarches de Constantinople, de

Jérusalem et d'Antiocheavec vingt-trois

métropolitains. Sur les plaintes du mé-

tropolitain de CyBiquc^l^empercurlsaac

l'Ange qui ctoil présent , donne une

nouvelle par laquelle sonl doclart-cs

nulles les élections faites à Constanti-

nople sans la participation du métropo-

litain particulier.

des crimes et de l'absolution du comte

deTouIouse.Dans celui de Saiut-Gi Iles,

le comte fut absous par le légat Milon

qui exigea de lui de nouveaux serments

et une pénitence publique, puisqu'il

éloit relaps et qite ses crimes cloient

notoires.

Concile de Northamplon , laii, où le

légat excommunie en face le roi Jean,

sur le refus que fit ce prince de sali»-

faire à l'Ei^lise.

fjoncilc de Cologne, tiSy, où l'arche- Concile de Paris, iai3, où le Itigat Ho-
7êque dclibore avec ses cornproviiiciaux bert Je Courçon publie différents sla-

a 1 1. s moyens do résister à renipcrcur tuts pour la roi'nrmution du clergé sé-
Krédci ic «jui

,
pour se venger du |>;i|it, culicr cl rrjjiilicr. On j condamne un

incnaçoit de «c jvli-i »ur lu ville de C(i ' al)u<; qui «orisistoit à diic pliisiruis

|o{^nu> lin ssrs de (lifft rciils juicl;, l'une aprcs


